
483LACHINE

Jusqu'à présent, il n'y a pas de trace du nom de La Chine,
imposé à cette localité.

Le 6 juillet 1669, La Salle, avec un certain nombre
d'hommes, s'embarqua pour aller en découverte, jusqu'aux
mers de Chine, si possible. MM. Galiné et Dollier étaient du
voyage. M. Dollier écrit qu'ils partirent. tous ensemble Il du
saut St Louis, à une lieue et demie " de Montréal, ou si l'on
veut une lieue et demie de la résidence des prêtres de St
Sulpice.

MM. Dollier et Galiné n'allèrent pas plus loin que le voisi-
nage de Niagara, en compagnie de M. de La Salle, et les
hommes de celui-ci rentraient à Montréal après quatre mois
d'absence. La Salle ne revint que l'année suivante.

Dans son Histoire da illontréal, publiée par la Société
Historique de Montréal, M. Dollier dit, en plaisantant, que le
nom de Lachine fut donné à la localité d'où était partie
(1669) l'expédition du sieur de La Salle. Il fait entendre que
le retour des " Chinois " causa quelques risées dans le public.
M. Dollier aimait à rire ; je pense qu'il est l'auteur du terme
satirique Lachine. Il parle de la "l trasmigration " des voya-
geurs de La Salle, voulant par là signifier que ces braves
gens, partis pour se rendre à la Chine et revenant penauds,
méritaient Le surnom de Chinois. Une confusion existe dans
son récit, car il place ce trait dans l'année 1667-68, bien qu'il
sut, mieux que personne, que la chose avait eu lieu l'automne
de 1669, au retour des hommes de l'expédition. Ce n'est pas
la première fois que les annalistes ont transposé ainsi des faits
dont ils connaissaient et la vraie date et le caractère particu-
lier, sans s'apercevoir de la fausse interprétation que les
historiens pourraient leur donner. C'est ce qui n'a pas manqué
dans le cas qui nous occupe.

Il me semble impossible de contester que le nom de Lachine
ait été imposé par ironie, à la suite de l'expédition manquée.


